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QUOTIDIEN POLITIQUE ET FINANCIER DU SOTR 

Le co111111ande111enl 1 ancais altan 
la auerre de 1tosilions 

on ne 

Il •••cède a un rearouDemenl 
orcea Dour I• auerre de nto 

de••• 
ve enl 

l,~s nohles paroles de .. l':t1niral 
~iikrii Okan :tux 'lipl<l1nés 

du l ... ycée uaval 

Nous empruntons, comme d'habitude, les extraits suivants au résumé de 
la situation militaire fait par le poste • Po.ris-Mondial • : 

Une formidable bataille se poursuit entre les bouches du Rhin et Sedan. 
Une action secondaire est en cours entre Sedan et la Sarre. 

La participation de l'aviation et des chars d'assaut à cette action gigantes­
que est intense. 

Les enseignements de 
la guerre actuelle 

La poche formée au sud de la Dyle par l'avance allemande a été éliminée. 
Plus au sud, les Allemands ont franchi la Meuse devant Dinant et progres-

( e sent vers l'ouest. Des divisions blindéesfrançaises sont entrées en action dans 
• '> événen1ents du monde vous apprendront C0111- ce secteur. La situation y est, pour le moment extrêmement confuse. 

Une étude du général Ali Ihsan 
Sâbis bien il faut d'énergie et d'abnégation pour Ainsi que les experts l'avaient prévu la consommation en matériel de 

1 · · . guerre au cours des six premiers JOUrs de bataille est extrêmement considéra- r.(" ctsn~ra.J \Jl Ih!ian sûltlli publlf'o dan• "' parfaits. 
que es nations put~sent vivre ble. . T .. ,1.1 E!kAn une 10 .. ~u• .. ••ma.quahl• LE SUCCES 

J\insi l' · ' hi d l f.tudfl liur J('-'1 l~on.1 qui se d~.C::Blff"nt dM o-
a que nous avions annonce er tre evoir est de promener avec gloire J me"'.l(\t\ 1 (lfa .o 1 1(\ t COURONNE L'AUDACE 
a"et.u lie.u la distribution des diplômes et honneur ce drapeau là il flottera. ....a / 1 fi r n (. ., ( a li 8 Sf' ,. e li(' "'"'"""' .. , ......... ""'" •n ........... , ,., La guerre est un moye.n de défense 
" y 1 f'xtralts 8uh·ant .. : 

Plô , Cee naval de Heybeliada. Les di- Mais ce n'est pas tout : à côté de la d Q i UN TEMPS PRECIEUX ou de sauvegarde de l'existence qui ne 
no:s de la promotion de 1940 sont aul science, il faut les qualités morales. e ~f' ( :\ I} A ETE PERDU marche toujours de pair avec les senti-
lio l'~ de 55. Le premier de la promo-

1
1 Sans les secondes, vous ne sauriez pro- . , . . ments d'humanité. Avant de la déclen-

en n llulent Ulusoy, a reçu une montre fiter de la première. Paris, l5 (A.A.) - « Havas • communique à 22 h. 35 ~ surprise strat~gique a toujours cher il faut mûrement réfléchir en fai-
or 1 1 Les Allemands lancèrent des forces encore plus considérables contre la li- revctu une grande importance, du 1 . 

>,1. 
1 

; · e second et le troisième Riza Considérez les événements du mon- . t d ili't . 11 , •t d' tta sant la plus large part aux sentiments. 
•a et .,. 1 gne de la Meuse, entre Namur et Sedan avec l'appui de l'aviation et de divi- pom e vue m aire. s agi a que . . ., . f . . 
1 _ nayri Tercan, un stylo de prix. de au cours des dernières années et . d f tell 1, . . d'humamœ .... rus une ois qu on a pris 
...., 1 s'en sions blindées. L'effort le plus grand s'appliqua sur le secteur de Sedan, où, mtnees e açon e que· ennemi, pns , . . . 

t~ Cornmandant de la flotte le con .1 tirez-en l'enseignement qui au de'pourvu n'a pas la possi'bi'li·te' de la resolution .de fall'e la guerre. i.l faut "·a-· , à d' V d sur trois points, des attaques blindées parvinrent à pénétrer à l'intérieur du 
~ '"'ta! $ükrü Okan, a prononce egage. ous vous ren rez compte a- . t . ,. mener celle-ci en ne songeant umque -

te occasion l'allocution suivante : lors de combien il faut d'énergie et d' dispositif f~ançai~. , ,. . . recou~r L~~"tc?n re~mtaesuresbquid s im- ' ment qu'à la victoire. 
Enf••its abnégation pour que les nati'ons pu· Une melée generale de 1 infanterie, des chars français et allemands et de posen · 1s mre m 1 ire a on e en 1 s· f d' d . .t 

A 
1 

~ , 1s-
1
, . . é 

1 1 d' ttaq d L 1. en ace un cornman ant qui agi 
l't" a faveur du succès que vous avez sent vivre. Votre devoir, en présence de aviation se d roue. . . . . . ~xemp ~ t at t~sf e c~ gen~.tt e avec audace et résolution. il y a un ad-
!Jo "'_llorté aujourd'hui, vous êtes incor-1 cette situation est de devenir les élé- A 18 heures, la s1tuat1on est confuse. li est possible, dit-on dans les m1- er ~ ~~ es c~ ui o~rrml p~ a. a- 1 verso.ire indécis et hésitant, le succès 
e~~:s aux éléments de notre flotte. Je ments de valeur que la nation veut que' lieux militai~es fr~nçais inforrnés, que les élérne~ts blind~s all~mands avan- 6uef :s e~an c?n re . a orvege. couronnera toujours l'audace. 
"tt c?nvaincu que vous y travaillez enll vous soyez. cent assez 101~.' mais 1~s ne sont pas soutenus par 1 1nfanter1e, séneusement ac- / L~ ;ne ad aq~~ reu~~;:iO t 

1 
1 Il faut prévoir les dangers que pour-

e d obtenir de bons résultats. Je suis certain que vous 'n'oublierez crochée par 1 infanterie française. H 
11 

ad aq~el ~ m:::i co; re ~ ra faire naître l'audace avec laquelle 
h~OS na,,;~ soni pourvus des derni·ers pas de défendre le legs que vous a trans Devant la. s.ituation nouvelle, le comandement français abandonne la 1 o an e e e uxcm urg peu auss <Mt pr dr e d' T 
"" •uç~ être considérée comme une bm•prise on a_.,. ' en e 8 s isposi ions en 

l'fectio ts d 1 h . d • . Atat·· k La t N t guerre de pos1t1ons et commence une guerre de mouvement en rase campa- 1 ej• nnemen e a tee nique u mJS ur . rou e que o re . stratégique A vr . d' t consequence pour 's surmonter et ne 
ecle U t .bl d d . . G d Chef Et ..., . diq 

1 
ane. Il a procédé à un regroupement du commandement et d lance des contre- 1 · ai ire, ce mouvemen • d 

l'o · es poss1 e e les con wre 81 ran ern.,. nous m ue est a "' I était plus ou moins prévu Et !' t pas 1eculer evant ces dangers, en con-
'c'n s'est pénétré des progrès de Ja1 plus sûre et la plus bienfaisante. Je'j attaques actuellement en cours. pris des mesures en con~que on a~ru sidérant la grandeur des résultats à ob-

~::ce. Vous serez demain les défen .li vous souhaite de la suivre tous avec, L '~ sa i 11 an t a 11 ('ID a Il <l fi ans le seule mesure a fait défaut: ins=Ît p:; tenir. A cet égo.rd é~alement, les ~tta-
~u drapeau turc sur les mers. Vo- succcès. t ( l'exemple de la Norvège, on n'a pas oc-

1 
ques ~ontre la Norve?e et la Belgique 

lA,F='ETENATIONALEROUMAINE' , . s D N sert<'lJr de Scidan cupélaHollandeetlaBelgiqueavanllf~mssentlesplusrecentsexemples. 
• •l I que les Allemands eussent bougé, de fa- UN EXEMPLE TYPIQUE 

1..1>~ ---<>-- Af " 0 0 l 0 

~ F'ELICITATIONS DE M. ISMET Londres, 16 (A.A.) - Les dernières informations parvenues à Londres au çon à les attendre aux frontières orien- Il est horJ de doute que, dès le pre -
lNONU AU ROI CAROL qui l lf • r:t i t Ge Il è Ve sujet de l'attaque massive allemande dans le secteur de Sedan indiquent que 1 tales de ces deux ays. mier moment, les forets navales aile -

... ", nkara, 
15 

(A.A.) _ Les dépêches l'ennemi a formé un saillant de '10 milles au sud de la Meuse après avoir tra- 1 Peut-être, le général Gamelin a-t-il mandes engagées dans l'affaire de 
·• ~ant L 8 ~1--t . [ versé un pont. Les Français contre-attaquèrent et réduisirent ce saillant à 4 

1 
songé à fare cela et peut-être a-t-il vou- Norvège et les troupes embarquées se 

d~ la .es ont êté échangées à l'occasion C urea. LJ n ernat1ona 1 mil~s. Les combats près de Sedan se déroulent, à l'est de la ligne Maginot. lu le faire ? Mais certaines considéra- trouvaient e><posés aux plus gravrn dan 
Sa fete nationale roumaine : d T 1 J B 1 f · M . U ra Vi:ll et a anque L'ennemi s'est concentré hors de la zone où se trouvent les principe es ort1- tions et formalités politiques ont fait gers du fait de la maîtrise des mers qui 

aiesté Carol Il, roi de Roumanie, 
BUCAREST J 'S R ' 1 t 1 t fioations françaises. perdre un temps précieux; et [es Alle - appartenait à la partie adverse: beau -

e eg emen S n erna- mands ont agi. C'est là une perte. coup de bateaux devaient couler, beau 

• J tionaux en feront autant a~' entre' e tirs Al lj•Jn an fis à LE BUT DES ATTAQUES coup de soldats devaient être noyés et 
v.t e suis très heureux d'adresser à 
"t •• PAR SURPRISE il était possible que les troupes qui se -

lia. e oviaj•sté à l'occasion de la fête na. Paris, 16 (Radio). - On apprend de ,·\ ffi S~ ter() ," 1 )l . . d 'b N "ale ro . . fél' 't t· 1 , , 1 Le pêch ts t 1 f tt t raient parvenues a e arquer en or-
et ,,_ u111aine, mes vives ici a ions Oenève qu'en raison de l'évolution de la s em emen e es ro emen s • 1 . ti ··•es d . al t 1 libert· vege eussent eurs commumca ons a-
~<!ttt Voeux chaleureux pou~ son bon-

1 
situation, certaines précautions ont été • Reuter• annonce que les premiers détachements allemands atteignirent e ce genre qw par ysen a e 1 • patrie 'nterr pues En 

i'lo .. Per.sonnel et la prospénté de la prises en vue de la sauvegarde des gran Amsterdam hier, à 13 heures. Il s'agissait de colonnes motorisées. Les Alle- 1 d'action du commandant en chef sont vec a mere. J om .. •ll1a t . d. ta d 1 d .te revanche, grace à des mesures bien 
nie amie et alliée ·· des institutions internationales qui ont mands pénétrèrent dans la ville par le sud. Ils furent accueillis par les mem- dou~ours au ~~v~ ge le a con ~ conçues, les pertes pouvaient être ré· 

Sa~ E: ISMET INONU leur siège en Suisse, la S. O. N., le B. bres du conseil municipal, le bourgmestre en tête. La foule, qui attendait l'ar- ;e ~ .~erre. d' au ri'.!:~é ~.co~man e- duites au minimum et, à conditiou 
le X~elle~ce Mon!fieur .. .. 1. T. , _la B. R. T. etc .... Leurs archives rivée des 1Allemands était calme et grave. j lim~tes spos.e une 1 ac on sans d'affronter Je danger, la partie adverse 

résident lsmet lnonu, ont éte transférées en un lieu inconnu. 1 a (je' Î" Ils H cl L) s f', r·ts de 1 1· ù CJ H De t nult rteeservesl. ta l' ecs nécessaires, l'audace devait être 
ANKARA o.n suppose toutefois qu'il s'ag'1t d'unej _, 1 ' ,,,, \ " ' , .; \ • ' o mps, es avan ges que on • , 

bt •t d t• couronnée par le succes. A cette re!'O-
-- v lie du centre d 1 F E o ena1 au moyen es ac ions par sur- . . . . . . • . 

• Je . --- I ' e a rance. n cas de 1 Paris, 16. - Le commandant en chef des forces armées belges, le géné- . t 't' t • .d, hl . lut1on, a cette rap1d1te, a cette volonte 
1,, Viv re1nerc1e Votre Excellence pour danger, les dirigeants de ces institutions rai Michiels a lancé par radio un message à la garnison des forts belges pl r1se. on rtae e res' cotns1 era es; mais d'affronter le dangET, la parite adverse 
Co es félicitations qu'elle m'adresse et leur personnel se d' . t 1 . . ' . '. ' é . . ' i eur impo nce ses encore accrue . . 111.,,0 . . . 1 mgeron vers a qui continuent a résister. li leur apporte le t mo1gnage de la sympathie et de j d 1 d Les opposait les demi-mesures, le refus d'ac 
P• allié et ami pour moi et mon' même destination prov· . . . . . - 1 . ans a guerre mo erne. armes mo- te ' rt d' . , . . 1 'Ys • isoire. 1 l'admirat1on belge, dont d incarne l'héro1sme et es qualités de la race. Un d . . cep r ia pa a1eas necessall'e, a 

---<>- d · ernes ont attemt, dans leur deve.Jop - . d 1 bTté t · · 11 CAROL LES PRETENDUS hommage particulier est adressé au commanda~t es forts, le colonel d'artil- pement, une très grande variété et une crainteral e a t'esponrtasa ·1t1la mrtea end~ ~ 
« TOURlSTES • lerie Modo.rd qui, durant la grande guerre, s'était déJà distingué lors de la dé- d effi t' s· 1, . et mo e que compo 1 pe un 

L'A, 1 ANGLAIS AUX INDES fense du fort de Lonein. gran e caci e. 1 ennemi est sur transnort chargé de troupes . . Le ré· 
t>1;: CQUITTEMENT NEERLANDAISES ses gardes. tout mouvement tournant, ,. • .t 't 1 t . h 

"1. M. USTUNDAO L • l ( (" ) f 1 f • gr! f ti d s1utat ne pouva1 e re que e nomp e 
1 --o- 3 ra pl lJ :l JOU lO allf 31SP 

00
ce au 1:1'·:Ct·~nne=t es ~rmes de 1•audace et 1e retrait du parti qui 

•nk ---<>-- j Londres. 16 (A.A.) - Les cercles- . . d m ernes, iru 0 au par a utir ' ttarde aux longues re'fle 'o s 'i,; ara 15 (De l' < AJqam ») _La Tt . d Lond d' 1 dé é 1 Berlin, 16. - Un communiqué extraordinaire u O. Q. O. allemand an- à une bataille de front; les chances de 
5 

a xi n · 
1. ttence d'acquitt•ment prononcée pari md 

1 
t
1 

aitres é\é 1 resllé ect'arentd nu es nonce que la capitulation de la Hollande a été signée hier à 11 heures par le succès baissent. C'est préci:;ement pour! LES PARACHUTISTES 
- l'ib 1 e ou e v ri es a ga ions e source d t d f 1 
~.. UnaJ au profit de l'ancien gouwr- 11 d ét d t d , commandant en chef allemand et par le co111man an en chef es orces ar- remédier à cela que les c. oups de m. ain Les mouvements que les Allemands 

-~ d'T~ a eman e pr en an que e nombreux . 
t .,.. <>icanbui M Mühiddin Ustündai: t . t br'tan . b • mées et navales hollandaises. et.les attaques par surpnse sont neces-

1 
accomplissent actuellement en Bei"1.,·que 

,..,.0 • · . j • ouns es • 1 niques au nom re .. . . 
~11 !>os de l'affaire du cimetière de d 1 t e . t d ff' . ' Le Fuhrer a adressé un ordre du iour aux troupes qui ont combattu en sa.Ires. et tout particulièrement l'action des lf>..A, 1 esque s se rouv ra1en es o 1c1ers d" tabl , . 
11..:. gop est venue devant la 4ème ét t . t déb . d 1 1 Hollande. Il souligne les obstacles insunnon es quelles ont surmontes, Les S<>rvices de renseignements, In - parachutistes tendant à rompre les -..'-"l1on ' a -maJo.r, on arque ans es ln- . . . . . 1, . , . 
a e du tribunal de révision La cour d é 1 d . Le d'ts 1 . les puissantes fort1f1cat1ons qu'elles ont vaincues et anéantissement de 1 av1a- telligcnce Service, Sûreté Nationale et communications de l'arrières, à sur . onf· · es n er an aises. s 1 cerces affir- 1, 't d . f 

ll'tné sa première décision. ' Id t ff. . . tio11 e...nemie. Le Führer rend hommage à espro e coopération des orces ar- '.limilaires, ont pour tâche de découvrir prendre les ae'rodromes. les ponts, les 
ment qu aucun so a ou o 1c1er bn- .. t à l'hé - h t' t 

lA, ---<>-- t . .f . . mées de toute catéaorie et tout particuheremen ro1sme des parac u 1s es avec rapidité les intentions et les mou- stations ferroviaires, les villes mêmes .,, llM ann1que, en uni orme ou en c1v1I n'ont 0 
• • 

'J::" ITE DES EAUX débar é · t quelcon d 1 et des détachements d'asaut de l'av1at1on. vements de l'ennemi. Si toutefois, on peuvent être considérés comme des ges-"RITo qu sur un po1n que es· -----
RIALES ITALIENNES Indes néerlandaises. LES ETATS DU SUD DE L'EUROPE LE BUDOET AMERICAIN parvient à déjouer leur surveillance en tes de folie. Et il y a de très fortes pro-

Jlorn --0--- __ __ ET LA PAIX DE LA DEFENSE NATIONALE préparant l'action avec suffisamment babilités que la plupart des hommes qui 
'i.:l.~r· e, 16 (A.A.) - La • zone con- Lire en 2•ènw pag«> SOUS New-York, 16 (A.A.) - Le prési de secret et en 1a menant ensuite avec se risquent ainsi soient perdus. Mais si 
du rx:,": comrne « eaux territoriales . Bucarest, 15 -Le journal •Romania. dent M. Roosevelt a décidé de deman- rapidité, avec audace et avec des for - 100 hommes sur 1.000 parviennrnt à 
%·ki•~t de vue douanier, qui était jus- notre rubrique habituelle affirme, qu'en dépit de l'inquiétude gé- der aujourd'hui une augmentation du1 ces suffisantes, on ne peut pas douter. accomplir leur tâche l'avantage sera im 
~ille,. e 10 kms., sera portée à douze 1 ES COJ\t M UNJÇ)UES nérale, cle sanglant drame occidentale, budget ~e .la défense nationale. j d'une façon générale de succès. ~ant mense pour le succès de l'offen!five al­
\i~t ~r la nouvelle loi douanière qui - · ! ne change pas la volonté des Etats du Le President parlera devant le co - l'attaque du 9 avril contre la Norvege, lemande. Il faut qu'1l y ait dans une ar­
ia~~ etre déposée sur le bureau de OFFICIELS DE TOUS Sud-Est européen de ne contribuer en grès et son discours sera radiodiffusé que cc•lle du 10 mai contre la Hollande mée et dans une nation des gens prêts 
1'tion bre d s faisceaux et des corpo- ' Ec:;; BEI. 1 r• ::.ERANTS 1 aucune façon et sans le moindre geste' dans toute l'Amérique et, sans doute, et h Belgiqup sn'lt il ce propos les ainsi au sacrifice pour que de grand~ 

e. 1 V \à aggraver et à compliquer la guerre' transmis au monde entier. exemples les plus nouveaux et les plus (Voir /a •uit~ en 4 ~,,.. /)l',;•J 
mondiale actuelle• . j 1 
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2 BEYOGLU -

LA.PRFSSE TURUUE DE CE MATIN\ LA ~-~·~ .. .,~~~:~~_: ~' 
Jeudi 16 Mal t940 

Les communiqués officiels 
de tous les belligérants 

' I •· 

LA RUE HORHOR profitent. On nous dit qu'il Y en a qui COMMUNIQUES FRANÇAIS 1 COMMUNIQUE ALLEMAND 
, . se font payer un ' cachet de 100 Ltqs Paris, 15 A.A.- Communiqué du 15 Quartier Général du Fuhrer, 15 A./... 

Horhor • est une onomatopee qui par soirée, qui passent des contrats · ti . - L~ commandement suprême de l'ar-

QUE FERA LA RUSSIE 
SOVIETIQUE ? 

imite assez fidèle.ment le bruit du dor- mai, au ma n · 
L'ITALIE SE JETIERA-T-ELLE meur qui ronfle. Or, il y a une rue Hor- po~r unEt n_i~ntadént de 1.000 Ltqs par Dans ~a Belgique Centrale, en fin de 

. molS. ceci m pendamment dee dis- la journée d'hier une attaque des chars 
FINALEMENT DANS LE FEU ? tihhor a Aksaray. Le «kaymdécakamtif> det Fa- ques pour lesquels Hs sont payés à ennemis eut lie~ dans la région de 

U_ \f Z..-1..e-rl.}u S<'rtrl l'"'t lnfor1n#o qui" 1 .. 

ltth.,iP ...,,nlftlque a dk:ldf dt> l'H' h•nlr :1 1'1; 

J~i·., t:hRJ1Kf"ment11 !illr\t•nuot dnn'i l'n.ttllu · JUge Ce IlOID peu Ora e par part J , • • . 
. . , , · e men reJouis comme tout le Gembloux . Nous avons contre-attaqué ùt· tl,. 1•1ta11r, nu roul"i dl"'> df'rnlt-rN 48 une commUillcation adressee a l'As · monde 

hf'uri· .. - C"on .. tatf\ ,1. Ebllzzlya z.D.dt' Yt>- stm.blée Municipale, il propose de le D'au.cuns et rejeté l'adversaire. 
l l 1 

" 
affirment que l'appui du s 1 M d N · ' Les journaux de Moscou. en par an H - ... ·mbl1· lndic1uPr "".,. ...... pay8, a 11 n- remplacer par celui de rue Suphi Ko· , . ur a euse, e a1nur JUsqu au 

de l'invasion de la Hollande et de la Bel· i donnunt "14 u_.o.- Jp " 011 du1tr Prudf'nt" """'- camemi. gouvernement n est nullement neces - confluent de Ch1ères les efforts enne· 
. l . te guerre \If" Ju~qu'kt ~ult dttldt" :1 rntrf'r f"n cu<'nt• saire pour que de la musique turque mis s'accurent. La ba~aille est en cours. 

entre Etats impérialistes. La politique . . ique musica e ou e 1 Notre aviation et l'aviation britanni-
gique, a presen nt comme une 1 "'" , "''' ,.,. i'All~•"'K"'" / Le Conseiller Municipal M. Halit Ya- naisse une techn· · ) t t 1 

suivie par la Russie soviétique depuis le Quelle peut-être la raison qui a pous- ,,ar:>glu .a pns ~ paroi~ a c~ propos et nouvelle. En Europe aussi d'ail!eurs les que a&issant en coopération complète , 
début de cette guerre a consisté unique- sé l'Italie à modifier ainsi brusquement presente une défense energ:ique de ce mouvemen:S ~e .ce genre sont alimentés continuent à intervenir avec une gran -

· · · titi ? Ce ne p'ut e•tre tout a nom de Horhor. par le seul mt...,.et du publi t · t ment à garnntir la secunte de se~ sa po que · " • u ,. ce Y pu1sen de vigueur. 
frontières, et à occuper les territoires plus, que l'offensive soudaine entrepri- 1 - Il Y a a ainsi, a dit l'orateur, bien vigueur et progrès. j Rien d'important à 
qu'elle considérait comme sa zone de sé- se par l'AUemagne sur le front occiden- des q~arti~rs qui portent un nom vieux Par contre. la musique occidentalL reste du front. 

signaler ur le 

curité. L'occupation de la Pologne o- tal. Effectivement au moment précis de 4 a 5 Slècles. Horhor est de ce nom- est, chez nous, l'objet de l'appui du goul .... 
rientale, la conclusion d'accords polit! _ où l'Allemagne entamait son action, bre. C'est tellement vrai que ce nom vernement. Et cela est bien ainsi. Si la Paris l5 (A.A.) _ Communiqué du 
ques (t militaires avec les pays de la M. Mussolini avait prononcé un dis - est devenu provwbial. On dit.: «Cou- faveur dont elle jouit auprès du public 1

15 
mai' au soir : 

Baltique, l'occupation des hases aérien- cours menaçant dans lequel il disait en Ier comme la fontaine de Horhor>. En est limitée (le succès des derniers con- 1 En p'lusieurs points, de violentes atta­
nes el navales de laFinlande dont les ré substance : Le moment venu je ferai modifiant des noms historiques de ce certs du Conservatoire d'Istanbul tend 1 ques ennemies furent lancées avec de

5 sultats naturels de cette politique. Ainsi connaitre mes intentions non pas par genr.: o.n sème ·le désordre dans IC3 à dé~ontrer le contraire), il est just~: chars sur les troupes belges, britanni _ 
au prix de fort peu de sacrifices. la Rus- les paroles'. mais par les faits. Ces pa- mscnptions du cadastre. Et c'est Je pu- que l appui de l'~t y supplée. Nous ques et françaises d'Anvers au nord­
&ie so;iétique a occupé ses zone; de sé- roles :a1~ent so~~er, tout naturelle - . blic qui en souffre. S'H faut absolument n~ pouvions pas neglige'. la science tech ouest de Namur. Toutes ces attaques 
curité depuis !'Océan Glacial Arctique. ment a 1 eventualite d un accord entre 1 donner le nom de cet honorable per _ mque de cette · voix internationale • 1 furent repoussées. 
jusqu'à la ~fer-Noire et a garanti se• les deux chefs du gouvernement. · soru1age à une rue, que l'on en choisisse dont nous avons tant besoin. 1 Sur la Meuse entre MéZ1ères et Na­
frontières. Pour notre part, cependant, nous cro-;une aut~e. M~s. il faut ~especter les Or, le budget. affecté par l'~t à J'é- mur, l'ennemi p~rvint à franchir le fieu-

D'ailleurs dans un discours prononcé yons que que.ls. que soient. les accords noms.qui ont e~ consacres par le temps t~de de la mu~ue a rencontre les cri-1 ve sur plusieurs points et les combats 
par M. Molotoff après Ja conclusion de d~ M. Mussolim avec M. Hitler quelles 

1 
et qui ont revetu de ce fait le carac tiques de certains de nos honorables 1 continuent. 

la paix avec la Finlande des informa _ que .puissent être les promesses.qu'il lui 1 t~e de v~tabl~s _noms historiques. dép~tés à la G. ~· N. Tel député a dé-1 Dans la région de Sedan où !"ennemi 
tions ont été données sur la politique a faites, 11 atte~dra pour entramer son L Assemblee a. ete convaincue ~ cet- clare que l?rsqu 11 t?u:ne ,le .bou~n .de 

1 
avait marqué quelque progrès, des con-

extérieure de la Russie Soviétique. 11 pays dans le fleau de la guerre actuel- te argumentation. La proposition du son appareil de radio H na Jamais eté tre-attaques sont en cour a d 
1 l' pé ti t · !'Ali 1 k kam d F ' · d â' · d' t d pé 1 s vec es a constaté qu'un conflit subsiste avec e que o ra on en repnse p.ar ~- ! •, ayma • e atih. a eté repous- pns u es1r .en en re un o ra à tel chars et l'aviation de bombardement. 

la seule Roumanie et qu'il €St suscep- magne dans le nord .se soit d~veloppee see: la rue Horhor subsistera... o~ tel Jl?ste. ?. es~ là un a."eu dont on Plus à l'est, action de l'artillerie. 
tible d'être réglé par la voie pacifique . de fa~on plu~ ou moms concrete. .1 LES ART::. n. a pas~ se reJOu1r. ~ou~a1.tons que les Notre aviation poursuit ses recon -
celui de la Bessarabie Grâce: aux pac- S1 1 offenSive des Allemands tourne a fils de 1 honorable depute eprouvent le , naissances L' . t. d h . t 

• ' • ,. • 1 LA MUSIQUE ORIENTALE ET SES û !' · Et . . · av1a ion e c asse in er -
tes de non-agression awc les Etats d~ lrnr profit .. sils parviennent, par exem- lgo t de opera.. de sa part a !U1 ' vint notamment pour protéger les mis-
la Mer-Noire et du Proche-Orient, il ple, maigre tous les obstacles, à réali- PARTISANS nous nous eussions attendu unique _ sions de bombardement. 
n'y a aucune question à régler avec s.er u.ne percée en Belgique méridionale, M. Vâ-Nû publie dans l'e Ak'!l'm , ,ment des paroles d~tinées à les encou- Au cours d'engagements, 11 appareils 
ces pays. l ltahe fera tout ce qlll est en son ~ou: quelques réflexions en marge du récent1·rager dans cette voie. ennemis furent abattus. 

Depuis, nous constatons que les So- voir pour ne pas pèrdre la part qui IUI !débat à la G. A. N. sur la musique tur- Un autre orateur a défini la musique COMMUNIQUES ANGLAi::i 
,~ets ont suivi une politique insp1ree revient du résultat obtenu. 1 que. occidentale une «imitation des Frenk>. Lo dr 

1 n es, 15 A.A.- Le ministère de par le désir de ne pas troubler la pai>. · .Mais il Y a e~tre. l'Italie et !'Alle · j De longue date, écrit-il, il y a un Quelle étrange résurrection d'une ex- !'Air annonce : 
balkanique. De même que des traités magne les souvemrs meffaçables de la conflit entre la musique orientale et la pression tombée en désuétude ! ... On Des avions de bombardement de la 
de paix ont été conclus avec la Hon - grand~. guerr. e. Comment les Italiens 1 musique occ1'dentale. Quoi'que person- usait des mêmes termes à l'égard du R A F 

. . ., escortés par des avions de 
grie et la Roumanie, les relations d'a- pourraient.-1!.s y pa:ier outre e~ se ran-,nellement, la musique «à la turque• lui chapeau, de ]'.' tenue occidentale et des chasse, entrèrent en action hier, en coo 
mitié ont été établit.s avec Belgrade et ger aux. cotes de 

1 Allemagn~ · . plut, Atatürk, convaincu que le pro - autres .conquetes de notre révOJlution. LI pération avec des avions trançais,dans 
un traité de commerce et de naviga - Sont-lis. absolument :ertams d'ail, jgrès technique ne peut être réalisé que ne .s'agit pas d'imitation des «Frenk>, la grande bataille qu

1 
se dévoloppe sui 

mée communique : 
Considérant que la lutte ne pouvait 

plus être menée avec succès contre les 
attaques des troupes allemandes dont 
la supériorité sur terre et dans les airs 
est évidente, les fortifications du qua­
drilatère ou .réduit national> de Hol -
lande, ont capitulé. 

En Belgique, nos divisions qui pour 
suivent de très près l'ennemi qui re -
cule, ont atteint la position de la Dy­
le. Entre Namur et Givet, nous avons 
forcé le passage de la Meuse 11ur un 
large secteur. Des contre-attaques en­
treprises par les Français avec des 
chars blindés sur la rive occidentale ont 
été repoussées. Des groupes allemands 
d'aviateurs de combat et de destruc -
tion se sont mêlés dans le 1combat et 
ont anéanti un grand nombre de chars 
blindés. 

En .passant la Meuse, dans le sec -
teur de Sedan, en collaboration avec 
l'arn1ée aérienne, le bastion de la Fra~ .. 
ce, la ligne Maginot, a été ébréché• 
dans son prolongement vers le Nord 
Ouest. Egalement ici, les contre-atta -
ques françaises ont échoué, en provo -
quant de lourdes pertes pour l'ennen1i. 

Dans la Sarre, au sud de Pi rmasens le 
sol1s-lieutenant Otto Schulz s'est dis · 
tingué par un courage extraordinaire 
lors de l'attaque des positions enne -
mies. 

Les opérations avaient iatteint leur 
plus haut point hier dans l'attaque des 
con1n1unicat1ons de l'arrière de l'enne­
mi, de ses routes de transport et de ses 
gares de débarquement. Des tentatives 
ennemies d"empêcher les opérations al­
lemande ont été repoussées et !"enne­
mi a subi de grosses pertes sans pou· 
voir déranger notre propre liberté d'ac· 
tion dans les airs. 

tion est intervenu. Avec la Bulgarie, leurs de s assurer la maitrise de la Me- d'après les méthodes d'Occ'd t 't mais de technique occidentale. Nous 
1 d. • ? . . 1 l en , ava1 a IVleuse. Volant à t>asse alt1tuoe, ils ar 

l'amitié existe déJ'à. Et l'on s'est appli- 1t.e.rranee. ·.Nous avons to.uJo.urs dlt
1
créé un mouvement dans ce sens au devons l'apprendre et nous en pénétrer. t . totales de l'ennemi, le 14 mai, co111 · 

aquerent avec le plus grand succès les 
qué à ne pas troubler les rdations d'a- qu il est muble de chercher a n1~r. les ' sein de notre culture. Alors que durant Ne passons pas d'un excès à un au- concentrations de troupes et oe tanks portent 200 avions; 170 ont été descen· 

Dans un secteur, plus de 70 avions 
brita11niques et français de combat et 
de chasse ont été abattus. ,Les pertes 

mitié avec l'Italie. forces de _qlllconqu~. Nous n'hesitons 1 l'ère de la Constitution la musique cà tre ... Rendons à la musique à la turque ennemies. Ils detru1sirent des ponts et dus au cours ;de combats aériens et 1 i 
Jusqu'ici nous n'avons vu qu'un cô- donc_ pas a constater. qu.e les 120 sous- .. la turque faisait parti'e des pr~~- ce qui est à la musique à la turque, et par la D. C. A. Aujourd'hui, 16 ont ét• 

d 1 f1 1 ""et .. ~ abattirent, pour le moins, 15 avions en~ té de la médaille Voyons maintenant marm~ e a otte ita •enne sont u?elmes officiels de l'enseignement, sous le à la musique occidentrule, reconnais - nemis. anéantis sur le sol; 35 avions allemands 
l'autre. ~orce im~ort_ante et que la f.a~euse i~e régime républicain, la musique occi - sons la place qui lui revient. Nous nous Nos pertes, en comparaison des ré - manquent. 

Où est la zone de sécurité de la Rus- e Pante lena coupe la Méditerraneel dentale a seule trouvé place dans nos fussions attendu à ce que des critiques sultats obtenus ne sont pas lourdes et La reconnaissance armée au larg• 
eie Soviétique, dans le Sud ? La poli- en deux. Mais ces deux atouts ne suf- écoles. de ce genre se fussent élevées ailleurs de la càte néerlandaise a eu de grand• 
., se montent à 35 avions. tique de Moscou est soit d'occuper soit fisent pas à assurer à l'Italie la maîtrise/ Le 1 t k . . . qu'à la G. A. N. Et nous n'avons qu'un succès. Comme deia annoncé par un 

'"' 
1 éd. , s t a a ur ac1> ont continue leur . + 

de prendre sous sa garantie les terri- de la M iterranee. En face de Pante!- t" 't · souhait: c'est que les paroles prêtées à communiqué 15péc1al, 2 croiseurs et 
1 . 1 M lt Et . Médite lac iv1 e en ne comptant que sur eux - Londres 15 (AA J Communiqué de d . 

toires limitrophes de ses frontières en ena, '. Y a a e. si, en rra- mêmes et sans l'aromi de l'Etat. Nousd'honorab1es députés, que nous respec- !'Am t.' b 't - . - . 1 destroyer ont été coulés par e> 
vue d'empe·cher la guerre d'atteindre née onentale, il Y a Rhodes, Chypre, 1 • 'à tons personnellement l'aient été par ll'au e n anruque · coups de bombes, un autre croiseur a 

H "f . nous souvenons meme qu un certain ' Depuis l'invas on Il d d p 
celles-ci et ai fa ne sont pas lom. Et plus au t 1 . 1 . . eurreur, par le journal où nous les a - 1 a eman e es ays été sérieusement avarié par une bombe 

0 1. d . 't' d 1 R . suJ il y a Alexandrie En Méditerra.-jmomen a «revo ution musicale> futl vons lues Bas, l'Allemagne proclama que 4 cro1- un navire marchand de 29.000 tonnes 
So .r;tia zonde elsecSund e .e tal ~1ss1ejnée' orientale les force~ italiennes et poussée au point que l'on en vint à in- . seurs et 3 destroyers, britanniques tu-

v1e que. ans e u . ces a "er- terdire la musique à la turque à la Ra UN ANN IVERSAIRE dé . et 4 transports ont été détruits. 
N · Ell . dm t d" t t' anglaises sont donc dans Ja proportion j -

1 

rent tru1ts. et 2 croiseurs gravemen, La lutte pour la défense des alen • 
J o1re. tt en a tt ~si' m er.ven 1on1de 1 contre 3 • ldio et jusque dans les quartiers. A LA MEMOIRE DE M. AH MED endommagés, dans les eaux temtoria· 

ansdce ~mer e ne ote~~ à~·~uc~nel Toutes ces. raisons doivent induire On a renoncé depuis à de telles ri - AQAOOLU les néerlandaises. En réalité, aucun na- t~~rs de" N~~:·~ .. ~~~t1~"ue;" nom de r< 
gra.n eopui~sa-nc~. sus~ep 1 

e .e re .e· l'Italie à la réflexion lgueurs. 1 A l'occasion du premier anniversaire vire de guerre britannique ne fut ni i1u1L n unal 111 cJe Hullanctt• le s)!o;tl·mt.· ro1t 1111 

Dama1n s n e Il<:dirmtie, pu1lsse y avo.ir ac:es. t . • Maintenant nous sommes en présen- du décès de M. Ahmed Agaoglu, les a- coulé, n1 endom1nagé depuis cette in ~ i:o1llp1e.1ant lt·~ v111es l.il' nu .. t·rsun, U-t.'t·ht,oortl 
ns ces con ons. es questions 1m- I __ --~ d l' t" 't' d'arti t d' é 1 . • . 1 - -u'> . . . . . K DAM - ~ ce e ac lVl e s es et ex cu - mis du defunt se réuniront dimanche vasion, sauf le sous-n1ar1n « SeaJ , ain. r 'nt. Hottenlam. La r ;-c et- la ("t•tc ;u1>Q.. ·c portante~ pour la Russie Sov1et1que s b h p t -t • .,. tants dans les deux branches 1proch•;n19 m . • . 'de N'• s ' 1' l'A t " d lw"''"'"""· '""'"celle l"CiiOn "" cqUIP<'C "'" • 1 · · · a a os as1 • · - 8.1 a sa maison 1 an- 1 que annonça rrurau e en ate du . peuvent etre e passage des Allies a \.---- -- ..... La faveur dont "ouït la m . ' . . , . ' h.·s mv)l!lS dl' dèfcnse lc!J plui.; mOl.ll.'lllCA et l'Onl 

travers les Détroits la desc-fnte des Al- 1 t . JI bl' us1qu~ ~ a ta~ pour aller VlSlter de concert sa tom- 12 mar, contor1né111ent à sa coutu1ne d' po·t~ en (jutn· unt· va.'lu· zouc }OUlll"l'IJt1t1lC' t1·ët.;i.: 
, a urque • parrm e pu ic est év1den be au · ti • d F rik 1 Jemands vers la Mer-Noire, par la voie LA REDDITIO N DE 1 - crme ere e e oy. annoncer .ses pertes. Jnnnd<•. La """moen· '"èche dan• rc sy.tèmc •: 

de la Roumanie, ou l'occupation des LA HOLL 1 . d • les aff1rmat~ons alle1nandes que .deslvtut ~h· u.pportél' 1>Hr lei. Alle1na1u111 à nord 

Détroit.~. 1 Jl'nn Ion• a.llrl• dP " · \bldlnA~.~.~ 1 .. ~ ! C<) lll é le au X Cf' Il t pertes et de sérieux dommages auraient 1 ''.".:"' --
Tant que la Turqul·e n'ouvre pas les j été infligés a nos tr .. nsports et vais - times est peu important. _ nou .. nf' rf'1lf'rulron1t que <'f's t:onrlu!!llunot : 1 

Détroits, le premier danger ne se pose Du fait de l'occupation de la Ho! - a t ("" s ) vers 
1 f d • se-aux 1narchands par des raids aériens, Le \'ah·nun" n partien , la •t'rie <ll's uniLt!i 

1 ·• sont dénuées égalenient de tout fonde .. les vlus itnC'1enn{'s l.lt·~ t1otnHt."!I de dt. .. tro;cr• ur: pas pour la Russie Soviétique. Or, la lande par les Allemands ces derniers se . ••• la,nnlQUCS li S'•IK•t tl"l.lnl' ~lt'rle de 16 unltt'.'i. di.: 
, ment. / Turqui~ n ouvrira pas les Détroits t:t sont rapprochés à 200 km. des côtes' io9o tonnes datant de 1917-18. Le 'nlcu11ru· c•L 

elle A. fait de ce point l'un des principzs anglaises. S'ils parvîtnnent à s'emparer 1 L'INFLUENCE DU r">f'au :l" • ' r-· .~. "l ' nhorrts dt> ~'J~ '. 111 • . ~ * 1 cllt•I de uuttlllC'. son armement C'omporte i c<i· 

les plus essentiels de sa politique. de la province de Zeeland, cette dista.n· 1 RA KI j dani ic ···' · ·~·· ~' ' · "1 •· ·1 e·• ttltn Londres, 15. - Un communiqué de nnns de 10- mm. t ra .. 1on :tntl-au·lt>n tic 10 mrf'l 
J,'autrp nuit, \"("NI 21 h. ~t. Ali (l!.lffian t>L )'\ QUt'.it• par des brUlP!t QUI aU('nl~rent à i!R PU~ !'Amirauté aDil0IlC0 : 't lllilr 1lh•Ust•s l't 1; tUbtH lance•tofjJJ!ll'B. !:'Ur lt'f Mais. !li les Allemands descendent ce sera réduite à 150 kms. L'Allemagne 1 

dam(• Fatma, 11a femmr. Qui avalent pa"!ll> 1. dC"ur C't ln v101erent ~1 sauva..1H•ment QUC' la pau- Suivant des inforinations de toute unités plus nou\'elll'tl 1·a1t1UeriC" anll-aé1icnnc 
dans les Balkans. ils peuvent débou • bénéficiera du matériel militaire se !'l()iréf:> Che'L d('~ amis rt•ntralent Che7. ('U'C, il De- \TC' rnf11nt f'n est morte. ..urtout l!Sl plus tlévt•Jop~e. 
cher " N · et tente d ' t t J · dernière heure, le destroyer c Valenti-en .1.l'.1..er· 01re r e Si.m- rouvan entre es mains des Hollan - ltl"rdar, rue ("amurluiskele, :-;o 2".!. AGRESSION , , . 1 OéJà en 1~H4, Ja manne ... nalalse utilisait J;t!'~ 
parer les Détroits. dais et pourra profiter des ressources 

1 
Ln ru<> 'é-tiiit i;ombre l't dé'Scrte. Tout it roup, .• l'n Pnysnn de Hn.m7.alll. rommune de Naz/Jll, ne > a ete atteint par une bombe au lar- ,>lus ctn<'icru> b Umt"nts sur les cèJtcb belw-l'!; c11 

n semble qu'un accord dan~ de ce peys en vivres et en matières un tournnnt, un lnronnu S'A.ppr(l('hn du rou - ,\JIBozd()Jtnn, \'f'nnlt de Quitter le ('flf~ du \lllla- ge de la côte de Hollande et s'est é. tn:l .. nn tll'S di.lllll~l'• mulllllll"S QUt• i'ft('llon y corn· 
le . t st . entre l>rem1·e· res. Pl<' et, ~ns pJu1; cl" tnc:ons, .w mit A adJ"t'"';!l("r :'l gt" 1>our rPntrPr rhcz Jul. Tout à roui,, d<'i. dl; choué. On croit que le nornbre des vie- POrte sens sU1van , e mttrven u 

la dame dt'l'I propos d'une galanu•rl<" outrl·e t"t tonallons "uc<"Ussl\'c.-S c•laqut!rcnt dan" ln nuit. 
Moscou et Berlin : Si l'Allemag11e en- Mais il Y a un point important : Si la du plus parfall mau\•a.Js nlol. Ju!ltoment lndl~n ~ L'homme-. tout interdit, !i'nr-re.tn. O('ux ombr<"s lc L'œrivre vahit les BaJkans. la Russie Soviétiqu\,.• Hollande avait accepté l'invasion aile- ~t. >';JI Osman 811!sit le Quidam au coll('t et 1·1n- RulvAlent il distance. Ali t"e<:ut 3 balles qui toute~ 
occupera la Bessarabie et s'assurera mande sans entrer en guerre, les dom- \'lta à POursuh·re son chl•mln, faute dl' quoi li l'ont atteJnt au bras droJt. ;

1
1 n----r---r-r-17!1."7lm'77'7 

les bouches du Danube. La Bulgarie mages des Alliés auraient été plus l'aurait 1h1nonré à. la POiice A la suite des 11ou('l('ons dont 11 n tait Part au:{ 
passera i:;ous le protectorat de la Russie grands. Le fait que légalement, la Hol- . ~tal! l'hommt.•, qui était d'allll·uni dans un nutnrltfs, con<"C'rnant l'ldenutc- dl.' ,es a&r<"S!rl.'ur ... 

tal d'ébriété tr~s &\lancé, ne ,;'~mut pas df" <'l.'t· troli arrestations ont été op('rf<'R L(" bll'!lsé 8 t>tl1 
Soviétique. L'Allemagn .. se contentera lande s'est rangée de leur côté assure 1e mls(' en demeure. Il tira un lonri poJ1irnan:1 C"t <'Ondult h l'hôpital d'AydJn. 1 
d'occuper le reste de la Roumanie et la aux Alliés le bénéfice des forces nava- lui en PQrla de toutes ses torces un coup A la IL N'A PAS 

18 
ANS ... 

Yougoslavie, moins la Dalmatie. Lors les de la marine marchande, des colo- tête. f'Jkri ('t RHm.'lzan s'étalent prlR de qu<"relle, 1 

de l'entrevue du Brtnnero, il semblC' nies de la Hollande. Et ces coloniEs sont Grtëi.;t·ment blt'!"lsé, ~t. All Osman put à srand' au, envlroni. de Kü<"ûkp;u:ar, J>Our une que!Jtlon 
que 11:. Mussolini a approuvé cet ac - riches en pétrole et en matières pre - Pt·in(' tlth.9.Ptwr au": mains de la b.·ute nvtn#f' <'I de dC"tte. Flkri mordit cruellement !'Ion nd\·<"r - ~ 

rd tl"nla de fuir, C'n llPP<'lant au s~urs. L'lvroi:nl' ~Ire ;1u brn!'I. Fun~,. C'<' dcrnlt>r rlJ>r>Ht:i i·n 1 co . mières. 
, ou Mmbh• d<' Ja. ful"t'ur, t1r<t RIOr!i d<' sa po • Plonstt•nnt "on <'OUteau dnns Il.' \'f'ntl'<' rl(' Ftkrt. 

De te1le façon que la zone de sécuri· "fhtGf 3 •u•,11 • c·h<> un revoh•er • ll portnlt sur lui tout un ar· Ramazan 11 <'Ornr>aru Je Jour m~mt• dt•\' li nt Il" hlllll .... P*olll- lult ... 1.11 ....... 

té de la Russie Soviétique s~ra garan· :!:'.::..=:- V A K 1 T =~.~~;:- !i<"nnl ' - et dkhargea 2 b<ùlts dnns Ja dl!""tt - Gème trJbun:tl Pt~nal. Snn ('rime a ~té l't'("Onnu t". 
tie .l'Italie occupera la Dalmatie, l'Al· ...., ':.. ... ..._. •l'lll ilC 4A i •• .. ... !::"',..."""-~ lion rie Sil vlelim('. Ella~ mnnquèrcnt )(' but.ma\q établi. Comm(' toutefois Il n';1 llllR tR <ln .. rl•\'O• 

unl' femme de -13 an;;, 1\.tm(' 1\.tüneV\"('r, qui pn.i• lus, sa fl("in(' a Pt(o rt"-(luit<' n 1;; Jnurq dl' Prl _ lemagne s'assurera les pays danubien~ 
sait :JU\. abords de C"('S llC'UX ('n. rrtut Unf' d1u·u1 l'>On. 

et balkaniques. Si la nouvel!_ de cet LE DISCOURS DE 1a Jnmb<'. 1 

accord est exacte, il n'y aurait donc M_ CHURC HILL 1..o"""" 1,~ ••l'nts de polko, attlr<'• oor les 

plus de raison pour que la Russie Sovié " ..,:utri t:rtt>ni ('onun('ntt> 1,. "luxun du tris d'Ali Osmnn et d<" Fntm:1, t't pluR l.'nrore 
tiqu s'oppose à la descente de l'All. - Uot1\fa11 1•rt·ntlt"r anlll'IUl'I : \'lllnf'rf" ! par les d(•lonntlons, nrrl\'~N-nl lllUr lf'A llt'U'<. l'n· 

• Il i'tts!'ll'Ur a\'alt disparu. ~fal11 1Ps di::ttttl\'eR df' Jn ma!!ne dans les Balkans, car ce pl111 lui Y a des pays qui assurent simple-
p Dlrt'<'ttfm 'de la Sûreti:: se mln·nt ù l'ot.•U\Tt~. 

donnerajt les a ·.surances voulue5. ment à leurs citoyens la liberté et l'in· GrA1·e au sii?nalen1ent qui lr-ur avait ftii rour-
On remarquera qu la Turquie n'est dépendance. Et nous savons avec quel· ni par !\t. Ali Osman. Ils ont pu tdt•ntlti("r rai,id(•· 

pas comprise danc; CP plan de conquê· le én~rgie ceux qui vivent sur Ieur:t ment Je héros de rette trlst" A.\·rntur<". C'("St ur 
te. La Russie Soviétique utilisera la tt"rritoires sont prêts à sacrifier leur certain \!ehmo<J d• Kaotamonu, oui hnbll• 11 

d 'f Eyilp, Balcl Sokak, No 45. L'homme a tait de!I Bulgarie comme un bouclier pour la vie pour la e ense de ces biens suprê-
&.\.·eu" mplets. ll déclare avolr agi sous l'lm 

protection des Détroits et l'Italie se mes. 1 pres111on du rakl. u a été livré hlf>r à la Justice. 

REDUCT ION DE PE IN E 
L(• ntJn1mi' ll•dil. ron\"Alncu d'n\'olr nssl·•11intl f·n 

ph•\n(' rut' 'l.'.l fc-mmf' SUkrly{', avf'C· qui 11 ~tnll {'n 
lnstnnC'(' dl' dlvotrf',, nvnJt l'-f~ eon<fnm.nl'- ft 11 

11ni; et ~ mot~ de Prison. 1l o;;'~tnlt P<>Ut\'U t•n <'ns- J 

~otion l.'nffalre est t't.'\'f'nll(', {'n dt•u\:ll>-m(' ln•;. 

lnnrf'. par d"vnnt le trr tribunnl dit •h·s p11n11 J;. 

tk 'lourde'! • / 

L<' trlbunn.I, ronAidf!orant qu':iu momt•nt du 

de ChB.lI' 

rnnten!Pra l'o('cunPr le littor~l <l•IMqtP, Li 
!>bis il est rlifficil• de prévo:1· l'évo­

lution ultérieure des événemmts. 

C::LLE EN EST MO RT E! 

crime.. Je meurtt1e1· nvalt rencontré sa femme au 1 

braR d'un chauffeur et surtout que celle-el l'a • 
valt l1"5ulté \'Ul&aJremem, a retenu Je bé.n~flce 
des elrron1ta.Mes att#nuantM en sa fA\'<"Ur JI t 

do:ir t • ... 1u1t ~a Pt~lnr rie JTioltht, !K>lt i an~ et ·1 
- l~es journaux anno11cent qu'il y aura un jour par serna1n~ sans viande .... 

I .. n rwlltl' SR.lime, 9 :a.n11, fnh1Ril u~•tt"(' le rou- m<Jil' dr prl'W'ln. 
1 

l 

,­
de chair. (0e'1~etn rie Cemal Nadir GUler à l'Akpm) 

Que ne nous consulte-t-on pas ? ... Nous avons notre 1,.;ot à dire en matière 
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PHYTOPHOBIEI 
~~~c~~~~~=--~~-

V ous n'aimez pas certains légumes ... en voici d'autres 
••••• 

Le mot savant qui caractérise le dé- fllli<l les épinards, soit de la chicorée 

.. Ili;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;==--------------- 1-:_~1'&-« .... J faut que nous allons étudier n'existe1 cuite, soit encore des prunes, des poires, 
-----""----===--~--...---~~------............. -==----=---....... -------, pas dans le dictionnaire mais, s'il y fi- des pommes : peu importe. Mais pour 

A Chapeaux~ Nouveaux 
Coiffures Nouvelles 

Celles-ci 
la 

.... 
en 
tête 

valeur 

Contre_ l'oxyJation lgurait, ce serait avec la définition sui- ce qui est des vitamines, il est néces-

Sous l'action de l'hydrog~e sulfuré vante : saire de respecter les propriétés des 
qui existe à petite dose dans l'air, aussi 1 PHYTOPHOBIE. - Répulsion qu'ont vitamines A, C. ou D. sUlvant le cas. 
~!sien nettoyés que soie

1
,nt les c?uverts, certains mdividus et particulièrement! TRAVESTISSEMENTS 

1 s'oxydent lorsque on ne sen sert . . . 
pas tous les jours ; aussi est-il bon de les enfants, pour des aliments vege - CULINAIRES 

les envelopper très soigneusement. Un taux. Mais pour vaincre les répulsions qui 
papier noir est un bon isolant ou encore Les uns n'aiment pas les épinards, d sont parfois d'origme purement psyclù­
un papier ayant reçu une préparation autres détestent le chou, d 'autres enco- gue nous pouvons par la cuisine mo-

doivent mettre 
forme 1a.de la .1 

••• 
dont voici la formule. Faites dissoudre uff' · 1 · ' ' ' 

1 • 20 re ne peuvent so nr es oignons ou clifier la saveur et l'aspect de certains 
50 gr. de soude caustique dans 1 gr . 

Id
' (So tr' d t . vous 0 les carottes. Et cependant, la plupart aliments 

Une idée originale et bien féminine eau. yez es pru en e si ~- . . . . · 
' xécutez cette recette : la soude causti- de ces legumes sont rndispc.nsables a la Combien des personnes n'aimant pas 
1 
que est d'un emploi dangereux ·, vous cro1ssance ou a la santé. il est donc u- · mangent a' 1'01gnon ou l'échalote en 

Oui, la coiffure doit être faite pour te à la mode. 1 cles sont-elles vraiment si pratiquts risquez des brûlures graves si vous ne We de pouvoir les remplacer à l'occa • d 
,_ leur insu, ans un goulache ou dans du 
"'
1
, chapeau, sous peine que ni l'un ru Elle est toute petite, resserrée, com- que cela pour des femmes qui ne sont protégez pas soigneusement vos mains) sion par leur équivalence. 

A . lièvre à la royale ! Combien d'indivi-autre ne soient harmonieux. , me les tetes de statues grecques. Che- pas oisives?• Joutez 40 gr. d'oxyde de zinc. Faites POURQUOI NOUS 
C'est pourquoi après vous avoir convies' veux courts et cheveux mi-longs se Disons donc un mot des boucles pla- bouillir couvert une heure. Versez alors dub hostiles au chou en mangent lors-
tl Y a quelque temps, à nous suivre partagent les faveurs, mais ceux-ci sont tes. Si elles sont mises en pli sur une dans la préparation 100 gr. d'eau boui!- MANGEONS DES LEGUMES qu'il est cuit pendant de longues heu-
ehez les grandes modistes qui présen- plus fréquemment employés que ceux- permanente bien faite, elles sont . ex- !ante. En effet, nous devons manger des res et présenté sous la forme d'une 
taient leurs collections de pnntemps,-

0 
là. 1 trêmement solides• et. dor_ment d<~ 1 ~aites trem~r dans le mélange de~ végétaux : l) parce g,u'ils sont consti-1 sorte de compote ! 

Ou figuraient des fleurs, des frUlts, des Les belles coiffures modernes s'atta- coiffures nettes, serrees, qw repren femlles de papier fm que vous demande-li t . d 1 11 1 
'ndis bl .1 Se 

1 1 
•t d . 

1
,. 

feu ·11 • 1 t to tes seules leur nette ordon - , • ues par e a ce u ose .1 pensa e a u e a mat resse e malSon epou-1 es... sur nos chapeaux - nous chent surtout à mettre en valeur la nen u . . 1 rez a votre marchand « non colle :o . . . • ,. . i , - . . ' 
Vous apportons, aujourd'hui, les derniè- forme de la tête et à créer un mouve-! nance au momdre coup de pei~e. 1 Faites-les sécher et enveloppez dedan~ notre mtestm , 2) parce qu ils contien-

1 
se, la mere, connait les preferences des 

res trouvailles de la coiffure. 1 ment, mais sans lignes nettes. Les on-1 EN~JN UN PEU DE FA_N~AJSIE_ ...... ' les c_ouverts dont vous ne ;ous servez
1 

nen_t des ~i1:'-mines nécessaires~ '.a nu- siens. Seule elle saura surmonter cer­
A. votre intention, nous nous corn - dulations ,précises qui ressemblent à desl Voici encore une JOiie 1dee que Je n pas Journellement. Il les preservera del tr1tion generale. Tous les vegetaux, taincs répulsions alimentaires et s'in­

llle~ glissée,<> dans les coulisses d'un de' rails de chemin de fer sont mortes et~ résiste pas au dé_sir de vous déc~e ~oute ternissure et. un simple frotta~e, inclistinctement, contiennent de la ce!- génier à créer des plats pour sa mai 
ceux qui créent la mode 1 enterrées ' Tant mieux ' Ce n'est ,.... tant elle est gracieuse et vraiment fe - a la peau de chamois leur rendra un e- 1 1 0 ut off . à nf t . sonnee' . · ' · ,,....1 . . . . 1 . . u ose. n pe rir une an qm re-

l\i'ou;; y avons contemplé ,pour vous nous qui chanterons leur oraison fu • muune. En la cho1SJSSa.nt nous avons c_a_t_e_b_l_ow_s_sa_n_t_·-·-----~----------------------------------
des coiffures adoptées à votre nouvelle' nébre ! pensé à toutes les petites fiancées q w 
v· 1 • t 1 • l' · qudque te, des coiffures harmonieuses, bien é- LA GRACE DES BOUCLES se preparen' ma gre epoque . 
qu;Ubrées, mais nettes, simples sur • 'CONTRARIEES peu dure, à devenir très prochainement 
tout, afin que vous puissiez les réfaire de jeunes épousées. 
aisément vous-même sur une bonne Celles dont le visage est irrégulier Cette coiffure sera idéale sous le 
Permanente. mais vivant, mobile, tout en charme voile blanc. 

Nous allons vous livrer notre gra . en expression, se trouveront bien des Ici les cheveux sont mi-longs, c'est 
cieux butin, avec l'espoir qu'il corn- mouvements de deux mèches de che - à dire qu'ils sont de 25 à 30 cm. Courte 
biera toutes vos attentes. veux terminées en boucles plates. La raie sur le côté gauche. Les cheveux de 

LA MODE: UNE PETITE TETE 
DE FORME GRECQUE 

Par où faut-il que je commence cet­
te charmante énumération. Par les 
Coiffures les plus pratiques ? Par cel­
les qui contiennent un grain de fan -
taisie ? .. . 

Mais avant de vous parler de lignes 
Particulières, il faut que nous vous ru­
sions qut.!ques mots de la forme de tê-

première des dites mèches est faite a- ce côté sont relevés et séparés en deux 
vec une mèche prise au milieu du front boucles rondes, attachées un peu plus 
et tirée vers le côté droit. Une secon- haut que la raie. 
de mèche, prise derrière celle-là, et en A droite, trois mèches forment troia 
sens ·contraire, v.a du côté droit ver8' boucles rondes étagées, un peu comme 
la gauche et se termine également par dans les coiffures romantiques. Der -
une boucle plate. Les cheveux des deux rière, •les cheveux tirés vers la nuqué 
côtés sont plaqués, avec deux boucles sont plaqués, de manière à faire la tê 
plates. Le dos est court, coiffé en biais , te toute petite et des bouclettes rondes 
mais sans crans. les terminent sur la nuque. 

• Mais, direz-vous, toutes ces bou - JACQUELINE 

Les mama11s_de quelques célébrités 
coulemporaines ..... 

Mmes Roosevelt, Lindbergh et Chevalier 
devant la...,popularité a.e leur fils 

CELLE DE CHARLES - Simplement savoir ce que tu veux 
LINDBERGH manger à déjeuner... j - Où habitent tes parents ? 

l~es a ppli c·ations de co11leu rs sur 

i­
l 

.,.,, . ~ 
' 1 

~ 1 

1 

les rideaux 

Le 29 seJ?tembre 1927, Charles Lind- Cette vivacité yankee n'ôte rien à sa - A côté au 15, rue Julien-Lacroix. 

bergh était deJa depuis près de 2!l h. tendresse. Un JOUr l'illustre savant Je les vois courir comme dans un rê- On use beaucoup d'applications en couleur sur les rideaux housses dont on recouvre les canapés et les fauteuils 
au-o.e;;sus de !Atlantique. Va.ru! un pe- Branly lui montre son portrait peint ve. Je .me sentais tout blanc. Ils ra - en été. Les modèles que nous reproduisons ci-dessus sont faciles à exécuter. On découpera en festons des fleurs de 
lit v111age amer1carn, une femme d 'une par sa fille : mènent maman. Elle vient sans clire uu linon clair et l'on appliquera en leur milieu d'autres applications de la même étoffe mais de couleur plus foncée. Du 
c1nquantarne d'annees faJSSlt la classe - Vous voyez, fit-il fièrement, je suis mot, les yeux fixes. Elle regarde mon coton perlé de couleur utilisé avec goOt servira à délimiter le pourtour et les détails de ces motifs. 
à aes peut.s garçons. le fils de ma fille. ;doigt, ses pauvres joues se creusent.1------------------------------------------------

Des vo18ms ent.re-bâ.illèrent la porte : Mme Roosevelt ~léclùt un instant: Elle appelle un fiacre. Il fallait qu'elle p 1 1 I 
. - Madame Lindbergh, demandèrent- - Vous avez raison répond-elle fi- travaille une demi-journée pour gagner OUr en 6Ver eS 
ils, avez-vous de nouvelles de votre fila? nalement. Malgré _tout _ce qui nous ~- 1 trente sous : le prix de la course. Et, 1 taches de S 

- Voulez-vous me permettre de con- pare, Je sulS 11.USSI 1.a f1Ile de mon fils. en m'embrassant comme une folle, elle . 
tinuer mon cours ? repondit-elle sim- . Mme Roosevelt, née Delano, est,d'o- 1me conduisit à Tenon. 'i COU verts 

Le symbole des couleurs 

M icll rl Auge et les chausstAs;rouges 
--·-..-I>lement. ngme frança.ise. Delano est une défor- J' . al t 'bl . . tro 

- -- ~· - . avais un m ern e, mais ;ie u-
On vint lui annoncer l'arrivée au mation du nom De la Noue. . ,. . : --<>- Sous ce titre, • L'Abeille Romaine • près avoir dJ.t que Michel Ange profes-

8<> CELLE DE M CHEVALIER vais encore le moyen d etre fier à eau- Pour enlever sur leR couverts certai-· , . . 
llrget : · . . . . ,. , . . • . 1 du •Messaggero• apres avoir parle des sait un profond respect pour la valeur 

- Merci, fit-elle. Et elle continua de Mon ~parti, mes frères. manes, Je se de. l importance de 1 accident, du nes taches noiratres prodmtes par oxy- symboles des couleurs que l'Eglise el- symbolique dEs couleurs, ècrit: • En 
raconter la vie de Napoleon. Ce ne fut su1s reste seul avec maman a ma char- chagnn de maman et.. . du fiacre .. · dation, frottez les parties tachées avecl le-mêm<: confère aux vêtements sacer- général, nous l'imaginons pensif et le 
qu'après la classe qu'elle télégraphia à ge .. ; . .. . Aujourd'hui, je mettrais bien mon un linge imbibé d'ammoniaque. dotaux dans les solennités rituelle.;; sourcil froncé, sortant de .,;a maison 
llon fis J av1US 14 ans. Et c'est mon adora- (bl 1 ,. . d M 1 d • c · 1 11 • i · . . . bras tout entier dans l'enco·gn de Pour enlever sur les couverts les ta- anc, pour es Leteo! du Seigneur, de e ace e orv1 so enne ement ve-

Ma.is, au même moment, à Paris Lind tio~ pour elle et ma responsabilité de ette 'll . ul t el 
1 

ure 
1 

ches d'oeufs faites cuire dans un litre la Vierge, dés Confesseurs et des Sain- tu de noir, un chapeau noir sur son 
bergh répondait aux journalistes: petit homme qui m'ont porté bonheur. c gn e, si se emen c a pouvai!__a ' tes, rouge pour le Saint-Esprit et les front plissé et un manteau noir enrou-

- Je ne pourrai rester longtemps en Elle était ma raison de prouwr... faire revenir, ma petite vieille, ma Lou· d'eau quatre pommes de terre moy.en- martyrs violet pour !'Avent et le Ca- lé autour de sa robuste per Et 
l>.... • 1 h , ,. · sonne. 
~•-ance. Il taut que je rentre à la mai· D'avoir pu faire mon devoir jusqu'au que. ma p'tite maman ... Maman... , nes ep uc ees ; quand elles s ecrascnt, rême, vert pour les jours qui n'ont pas pourtant il n',m est rien. Une antique 
Son : maman doit commencer à s'in - bout avec elle, est la plus grande fierté mettez les objets à nettoyer dans l'eau de couleur déterminée, comme les di- tradition nous app1"tnd que le rouge é-

• quiéter (sic). de ma vie... - · de cuisson et frottez-les au besoin av€cl manches qui suivent la Pentecôte, noir tait la couleur portée par les Italiens et 
Car les mères héroïques sont quel · Elle s'est éteinte, il y a 5 ans, et je 0 10 • • • •• • a= a ••== • • • •• • la pulpe. Essuyez avec un linge fin et enfin pour le Vendredi Saint, les funé- Mi~hel-Ange, s1 on veut le savoir, ,por-

;:•~0.1s les mères les plus te~ et lui parle toujours... Le récital de danse faites briller avec la peau de chamois. railles et les messes de Requiem) et a- tait des chausses rouges •. 

C 
eros les fils les plus attentifs... Elle est toujours vivante dans ma pen- J J 

EL ts é èves ~ LE DU PRESIDENT .;ée et dans mon coeur. 
OOSEVEL T Et tenez, voici un souvenir : 

11 
La mère du Président Roosevelt est C'était sur la place de l'église de 

lllne robuste et allègre octogénaire qui, Ménilmontant, en bas des marches. Je 
algré sa tendre admiration ne parta- tenais la grille. Je regardais un mariage 

fe. Paa du tout les idées sociales et po- descendre. Que c'était beau ! Ça me 
•tiques de son fils Franklin. semb1ait grand, riche. J'écarquillais les 

a Son caractère, d'ailleurs est vif et yeux stupéfié. Je n'avais pas vu que 
~Porte mal les tracasseries du pro- quelqu'un à côté, dan~ son énervement 

~le-_ . . s'appuyait sur la porté' de la grille ... qui 
8l n Jour, M. Roosevelt, a la Maison- 3'est refermée tout d un coup et mon 

11 anche présidait un important conseil doigt était resté dans l'encoignure ... 
~s tninistres : elle brûla la politesse à Qu'est-ce que j'ai crié ! ... Les mariés 
'l!o us les huissiers qui se trouvaient sur ne savaient pas ce qui leur arrivait. On 

0 
11 Passage et. d'une ma.in énergique, a rouvert la grille. Le bout de mon doigt 

11~t la porte de la salle du conseil. pendait. La foule s'attroupe : 
q tul>eur des ministres. Mais le prési- • Il faut l'emmener à l'hôpital Tenon 
ent qu· • • • roch l' petit ern i connait sa mere s app e, ce > ... 

brasse et questionne : - Comment t'appelles-tu ? 
..._ Que voulez-vous mère'] - Maurice Chevalic. 

<le Mine Arzamanova 

Ce vendredi, à 18 h. 30, aura lieu 
au Théâtre Français le récital de 

1 danse donné par les élèves de Mme 
Lydia Krassa-Arzamanova, en 

l'honneur de leur éminent profes • 
seur de chorégraphie. 

Le programme, attrayant et va­
rié, comprend, entre autres un ra­

vissant sujet chorégraphique inti -
titulé <Le lac des cygnes•, ainsi que 
plusieurs danses classiques, plasti 
ques, rythmiques et de genre. 

Au piano : le Mo Carlo d'Alpino 
Capocelli. 

Violon-solo: la virtuose Mme Li­
ly d' Alpino Capocelli. 

EUTSCHE ORIENT BANK 
FILIALE DER . ' 

DRESD 

lst 1nbul-G8 lata. 

L5tanbul- Bahçekap1 
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, LES OPERATIONS VUES PAR LES Les «barreaux de la Méditerranee» EXPERTS ITALIENS 1 

Un discours si~nificatif au Senat italien LE DERNIER Mc;;:-N'EST PAS DIT! 

L'avis du père 
C:imbier sur la 

La presse tu!que i-LA BOURSE] 
de ce matin ~ -

---~l:ll'+~ ENCORE ~BELGIQUE • • --o--

Rome 15 A.A.- Parlant au cours du déclaré dans un discours ' que les pro- Rome 15 (A.A) - Les commenta.- q u 1 Dl Ile (Suite de la 2ème page) 
· · · . · · t're dut env1sa- ' · • débat au Sénat sur le budget des Fi - blem, s que son nunts e f teurs de la presse fasciste ne tarissent ment l'expression de la liberté et de 

! Ankara 15 :\lai 1940 

Lf.q --nances le président de la commission ger et résoudre es derruers temps, u - pas d'éloges sur l'aronée allemande et La Père Crunbler rail partie de l'hU.tolrc du l'indépendance : elle signifie aussi Obli~ations du Trésor t938 5 % 
• . . t t ls l'Italie n'aura da.n8 l'a - Conao. c·.at un de ces hommes choisis par Loo- . 0 Act Banque Centrale 104.-sénatoriale M . Bev1one declara notam- ren e que . . 1 affirment que l'occupation de la Hol- ~'d u • i·•p00ue Mroioue ou u rallall trier sur tous les biens de Co monde. n peut · . 

' · surprise quels que pws ~ di 1 ·t A 1 · et Fran Banque d'Affarres au porteur :-.. 10 ment: J verur aucune, , 'ts rtain t- lande aggrave le danger pour l'Angle- le vol('t tous œux qul partalent Ut-b..'\B. n est 1 re que es Cl oyens ng rus - • 

19. -

. . sent être les ovenemen ' ce emen cx-pn'.i!et apœtollQ..ue du Haut·Kll.SaI et malnte· çais sont les actionnaires d'une société ,H~~i:!fS « L'S ploutocratie> occidentales, ras-
1 

, • t d D Il terre. - --
· d . h glorieux qu urue au our u uce, e e . . m.ilita.ir . nant u ne connalt pas de meilleur passe-t('mp~ qui dispose des sources d'aisance et de sasiées de territoires et e ne es mo-1 • . Le ._,_.. des om Cependant, les cntiques es 1- A 75 •ns oue de travnmer au Jard.in de la mal- , "té d d 

l"ll . la devra envisager. mi.u.:..ere c · . 1 , , , lai t t • . prospen u mon e 
nopoles nourrissent l USl·.n que . . . . bilisa' tahens, p Utôt reserves S9ell en en . aonnettt>- qu'U vossède au bord de la ~îeU'IC'. Quand . , , l nn·'--

• • 
1 

muincat10ns expenmenta sa mo - . , Ce n'est =ulement la ""tne qw ~ "'= 
~ 1•rtfl+·1.11 re 

volonté du Duce de briser les cbarreaux , ·u dre que le derruer mot n est pas encore il .,.. travaUl• ""' 1a wrr., ce ou'il pr~tèrc <"••' pas ~ ..-
méditerrané€IlS• peut être frustrée par' tio~; 1e pays peut etre tranqw e en ~c dit en Belgique. Ils accordent toutefois pnrlcr de son Congo. est attaquée. Ce sont les paquets d'ac- New-Y,-,.li. lOO 

't ti' xnanciè qw concerne les services de transpo . 1 ' . . ' R "ch l' . ti Comme tous les coloniaux exp<'rtment~ •. l• Pè-,tions qui le sont aussi. !'.i.ru lX les difficultés de la st ua on 1 - rdres t a supenonte au e1 pour aVIa on. 1 

1 St.erlilla 

re italienne. Le Sénat italien proclame ~. Duce sait que ses o 1 . sero~-~ - Le c Stampa • déclare que la straté- re Cnmblcr lns;ste sur la n....,,ltê Impérieuse de C'est pourquoi les Alliés sont obligés MJJJ<L 

. . . cal- be1s dans n'importe quel e c1rconsl.4.uCe . - d Alliés prt>ndrP regulll'rement d<' la qu.irune. n ra ... "'Ontc d'être victorieux. Et c'est pourquoi ÜtinèYtr hautement sa con"\~ct1on que ces • . . , l' · gie allemande domme celle es · dt• quf'liP raron 
11 

rut ron .. ·eru à la quinine 1 . . 
1 , . 1 réalité et Au SUJet des voies ferrees, exercice C . d Il S estime auSSl nous sommes convaincus que a •-... " _ culs seront dcment1s par a , . l', 1 .b d b d t 1 Le ornere e a erra > Lont de mon vo:,.aae au con.20. en 1SAA, dit· A.1.W:St"r~10 

que la finance publique italienne ap -, 1940--4·1 · prev01t equ1 J re u u ge . que la tâche des troupes allemandes "· •• •• ,.,,u "'"" rait escale • sierra-Leone Lü , 1 pI'ésente guerre connaîtra des phases .Ber:m 
t a sa "olide contribution à l'impla- L'élcctrii1cat1on continue, sur un ryth- devient de plus en plus difficile à me- 1"s quelques mtsslonnalres oue nous ouo"" à bo•"<l 1 très sanglantes. i.ITux"ile. 

por er . . 1 me très rapide et le mater1el en cons · 'el! h t des poSl'tiona s''-'n rw,,.nt N"ndN' visite au supé-rteur de la m11-I , . ,_ 
cable V!ctorre.• 1 sure qu es approc en ~ ~ C h • ..... ·1 ... """ • 

Ces déclarations ~ app au es, . . 1 ou les Allies les atten en· 11 paralssalt rort n.a:é, mats Je me hasardai it lut :- ..._:.__ 1' 
fure••·t l di truction est important. ' . ' d t •Ion rrancalSe établie dam ••tte colonie IU\ilalac. g_!!•t1 u m ur1vet ,,..,"i"iïcc 

enthousi·asme par Parlant des postes, le ministre sou -1 Les JO. urnaux sont enlevés par une bl d u, 1 A -:-.-;: -··-:=~-=---::=~-·· -·-- -~~= "·~-"' avec le plus grand I d('mandM' df'puls corn en e temps .. -ta t en · •a.t.u:1v 
tous les sénateurs. ligv.a qu'au cours de 15 ans, les recet-1 foule avide de nouvelles, mais qui s' trique. 

ST A 1 tes agmentèrent en raison de 23 ~.;.. et a'-·tient généralement de les corn.men- Il } fl quaranle+<leux ans tout Just{' Que j('-A UCUNE SURPRISE N'E .,,, 
que Rome devint le plus important ter en public. •uls arrivé Ici, nous dit-il. 

CRAINDRE... 'point du monde entier pour la poste LE COTE ECONOMIQUE Notre etonnomcnt n'eut ct'•••I que le '"'"'•"' 
Le ministère des communications .l • · 1 que nouS; ~prouvtunes pour un pareil vétéran di! 

-
________________ _:a:..:e_n_e_n_n_e_._______ OU PROBLEME Ill mlt>Slon AU9~1 tut demandions-nous de mull1-

LA CINQUIEME COLONNE DE 
LA TRAHISON 

'I. \'unu~ ~a.dl 11thrn1atl .. f' l'at>thllfo <h· 

C'f"UX qui, rn ~Or\iogf'. t'I\ llullaud1• f't t•n 

d'tt.uln-" J•Ul"• ont rollnborl- ll\"N• l'Pn\-u • 

Bu~. 
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u,..,., 

IW ~<> 11Ut 
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I Rome, 15. - Le « Giornale d'Italia » ·~Je ('OnseUs.. A un moment donné, C'e rut tuJ qui 
"' hl<1<1('11r : 

Lettre de Bulgarie constate que la capitulation de la Hol- P'"" ""' ouesUons On peut estimer comme une grande réaction de la part de tous les pays dll 

1, E" . . . N . t. . le lande enlève à l'Angleterre un nouveau QUl' raut-11, dema.nda-t-11, POUr ('OTI!ltru!rf' d' L H Ù l l , COU O m 1 e 1 a 1 o Il a erreur des idées libertaires de la emo- monde contre ce resea' u de tr"'trise u u Il e e ' 1 territoire d'une importance vitale, au ~ m ..... :ls.on,,,.,•.·u~Cr .. Jque centrale ? Q..l , 

.,.., f"'.n11r <: ll.9!12ii 

'- 4:1 ~ .. cratie, la tolérance dont celles-ci ont fruit d'une imprévoyance flagrante, 
point de vue stratégique et économique - Eneoro autre ehose ' fait preuve envers ces agissements qui qui a profité de la négligence générale 

Sofia,, Dai. - Le trait caractéristi -
que du budget de 1940 sera son rappro­
chement à l'Economie bulgare. C'est un 
budget qm ouvre les portes de l'_activit~ 
économique de la nation. La tache de 
la représentation nationale sous ce 
rapport était très facilitée par la com­
pétenct exclusive du ministre des Fi : 
nances , M . Dobri Bojilov, en ce qw 
concerne les problèmes économiques et 

progrès économique général, du ien - qui est entièrement accaparé par !'Al- ou mortier... ne peuvent être qualifiés que de trahi- pour s'étendre plus ou moins partout. 
forcement de toutes les branches de lemagne. Désormais les côtes et les cen· Quelque chm• de beaucoup Plus néoe""'" '1 son envers la patrie. Nous ne pouvons Nous songeons que désormais tous les 
l'économie nationale, le renforcement; tres vitaux de l'empire britannique se _ ~~ :a QUININE imaginer de démocratie qui admette la pays ont dû comprendre qu'ils ont le 
de notre industrie, de notre agriculture trouvent sous la menace directe du 1 

J C'était un conseil que le Père Cambler n'a ul- · trahison envers la Patrie. devoir d'anéantir la « cinquième colon-
de DOS échanges intérieurs. Dans cette Reich. La maîtrise de la mer exercée mals oubli• et on ne sauralL trop rnp1>eler <'<'ttc « Mi·eux vaut tard que jamais • dit- ne • et de veiller à ce qu'elle ne relève 
politique une place à part tient la solu- 'par la Grande Bretagne perd son impor- eonvorsntlon ù< sierra-Ll'<>ne • tou• ceux oui par- on. On peut s'attendre à une violente plus la tête. 
tion du problèmes des importations d~ I tance. La sécurité britannique qui était tent pour une mlon tropleale. La Comm!,..lon du 
matières premières. 1 fonction de son isolement, est mainte· Paludlsme de la. SOclétf des Nauon.s a Jndlqu~ lit W-

L'A UCM ENTA TION DES RECETTES'nant grandement menacée. vole '' suivre gr&ce à la recotnmandauon don-

1 
nl-e par e-Ue, prescr.h·a.nt de prendre pendant la 

Les budgets de l'Etat depuis la Li - Par la reddition de la Hollande, l'An- saison des ,,.,·rcs, pour prhenlr la malaria. 
0 

., 

financiers. 

L'ACTION DE M. KIOSSEIVANOFF 

bération ont été clos ( 42) avec de gleterre perd en outre un marché tout 40 do quinine par Jour et pour le traitement de la 
grands déficits; 19 seulement ontété proche et très intéressant pour ses im- maladie une dose de I gramme à 1 •r•mme 30 

clos avec excédent. C'est le cas des bud portations. La production alimentaire et de quinine chaque Jour P'"'"•mt 5 • 1 Jours. 
Les efforts pour lemaintien tl'u.nel gets des dernières 5 années. ! industrielle de la Hollande très vaste et Daos son rapport publ" en 1938, la même Com-

nNlitique réellement créatrice .de. s F1 - Dans le budget de 1940 il y a une 1 très importante, pas.se sous le contrôle mission du Paludisme a<eentue • la i>aac 130 
t'"' d (ktltlon trancalse) le talt, que pann1 les m('<llca-
nances de l'Etat, et d'une i;olitlque el augmentation dans les recettes prove- allemand. Ainsi, tandis que l'Angleterre mt·nts antlpaludloucs, la qutnlne occupe encore 1a 

liai i i111e 

- . 
• ., , ' r 

-·· ·:; 
..... 

. / ... . . . . .... 

DlllATICA· 
crédits qui soient coordonnees avec lai nant de l'impôt sur le revenu. En qui a déjà perdu le marché de l'Europe premJèt't' place dans Ja pratiqu(' <'ourante, en rat • 

conjoncture politique du momen.t .s~··, somme on attend un accroissement des du nord, est obligée de plus en plus de son de son emcuclto clinique et de •• toxlcl"' 
le plan international, etaient diriges recettes du budget de 1940 sur celles se ravitailler au-delà de l'Atlantique, oresquc nune. ainsi que de la '"nn••••"""• tr~. I 
dans le but de satisfair~ l~s- besoin" 1 de 1939, de 822 millions de léva. Dans sous la menace aérienne et navale al- r~panduc de oon emploi "' de sa oosologlc. 
du peuple bulgare et ses mterets_v'.~ux. 1 son exposé le ministre des Finances a lemande, l'Allemagne améüore sa si - LES RUES ASPHALTEES 

SOC. AN. O. NAVIGAZIONE-VE;;NE.ZIA 

c,tte activité parle~enta_ire a ete '.n -1 exprimé l'espoir qu'au t"1.S où le budget tuation alimentaire. La Municipalité fait dresser le devig 
spirée surtout par l'energique et prevo- de 1940 serait réalisé dans la même me-' des travaux de réparations des rues qui 
yant président de la commission du sure que le budget de 1939 il y aurait' LES COMMUNISTES CANADIENS traversent le Grand-Bazar. Elles seront 

BOSF(1RO 
ABBAZIA 

budget - M. le Dr. Pètre Kios•éivano·vl lieu d'enregistrer un excellent de 170 --<>-- asphaltées. 1 
Dans les séances de jour et de nui_, million" de léva. D'après les constata- Londres, 15 - On mande d'Ottawa On asphaltera également la voie pu- BUL~ENA 

\"tn•lrCtJi 22 Mai 
MercrtJi ~J liai 

l>t>pttrls 11our 

!Jurgas. Yarna, Con~tantza, Sulina, 
Ga.IH!z, Braïl• 

Izmir, Calamala I'i.ltra, Yeuise Trieste. , ' 1 FENI<.:IA Jl"\1 111 fj J11iu qui se prol~ngeairnt souvent ju~.~·a ~ tions que le. mi~istre de~ Fi~ances .M. qu~ le ~rocureur géné~al du Canada a 
1 
blique en~ Nuruosmaniye cl:. Çag~ - ---------'-----------------------

et 3 h. apres-minmt, la com.mtss'.on • o. Boj1lov lui meme a faites, 11 y a lieu presente une demande a la Haute Cour 
1 
oglu. Ainsi, toute la zone depws Emm-

sous l'habile conduite de son lnfatiga. · d'enre.nstrer dès à présent pour 1940 de Justice pour la mise hors la loi du onü jusqu'à Beyazit, y compris l'inté-1 i·rsTA Jeudi .,,
1 

.,
81

. Cavalla, ~aloniqiw \'olo, Pirée, Patras, .,. ! "' .. Brill!fü1. ,\ nr~n•'. Venise TriPste ble président examinait avee les sorn~ un<> augmentation des recettes qui s'é- parti communiste. rieur du bazar, sera asphaltée. ___ --------------------------------
dû à l'importance du problème, les ques lève pour les 2 mois de janvier et de fé- On a affecté un crédit de 50.000 Lt.q FEl\IClA l!erm,1i 29 ll•i Constanl.8. Vurna, P.•irg•is, 
tions budgétaires avant d'être soumise> vrier à 93 millions de Jéva de plus que 

1 
LA DELEGATION TURQUE ,pour ·la réparation du Grand Bazar ; 1---------------------

au plenum du S~brani~ .. M. Pètz:e K.ios_-; les recettes pour la même période de 1 A LONDRES , . lici égaleme.nt on est en train de dres- 1 Ugn" !· x µrcss 
séivanov en ~ab1l ~ pres1~ent reu~s1t a1 l'année passée. J Londres, 15 (A.A.) - Une délégation ser les devJS et l'~n escompte que. les Cillu'•I• Ba• i 
aplanir les d_1vergences, a ar:io~~r, les

1 
JUSTICE SOCIALE , ~urque .composée de. ,17 ~épu~. e: tra:aux ~~nt etre entamés apres le ------------------------.:_ ___ _ 

heurts pour etablir une unarum1te dan" Le nouveau budget prevoit d'autre JOUrnalistes est amvee auJOurd hui a mois de Jlllll- 1 C.\MPIDOGLIO J,udi 23 !!Ri p· T 

1 

Jeudi 21 Jllai Pirée, \'aplcs, GCues, Mar:;pi lie 

1 j 1réc, Nap es, Gênes, :\IarsPille le vote. part une augmentation de 5 \; pou~ Londres. Ils resteront dix jours en An- LA FLOTTE ALLIEE ---------------------------
PROTECTIONNISME le" appointements des fonctionnaires gleterre en tant qu'hôtes du gouverne-j Le Caire, 15 (A.A.) _A Alexandrie,' Af•R!A TICO Jeudi 30 Mai ---

Le" dé1><nses du budget se rappro - au-dessous de 2000 léva par mois.Par ment britanruque. la flotte alliée a pris la mer pour exé- 1 (l.iKU•• Exprm) Pirée. Brindisi, Ye11ise, Trie:te 
chèrent d<s besoins du peuple. C'est là on a rnanife1>té un acte de justice so-

1 
Un programme a été élaboré au su- cuter des IIUUl.oeuvres selon le pro-1 ••··--~.w-=--,... ... -.,..--.. --.,..-... _,--...,,-~-· .. -----,...------"='* 

ainsi que seule la Direction de la Santé ciale. La question si délicate du budget jet du séjou; d~ journalistes t~rcs a- gramme établi auparavant. 1 l I' S \ N 
Publique a vu ses crédits augmenter de l'Etat, versant la sève vivifiante vec la cooperat1on du War-Office, de LE BAL ANNUEL « 1 <I ia» • - ' · · 
dA 70 mitions de ,Jéva. dans tous les domaine; de la vie du l'Amirauté, des ministères de l'Air et de Il a été décidé de donner cette année 1 A 
' d' rtem r De11arts r>our 1' m..'. ri que D'autre part, la situation internatio- pays a été résolue en édifiant ce bud- l'information et du epa ent de E- le bal de fa presse dans le nouveau ca- d 

Départs pour l'Amérique 
du Sud --·-nale ne pouvait ne pas laisser son em- get sur une base solide et rationnelle cosse. sino municipaJ de Taksim. L'exploita _, du Nor 

preinte sur l'élaboration du budget at- grâce à l'intelligent et infaillible ap - ' L'ENSEIGNEMENT tion du Casino ayant été cédée à un AUGUSTUS de Trieste 27 Mai 
CO~TE GRAXDI<; de Gênes 21 Ma! 

tirant l'attention de la représentation pui d"' ceux qui sont chargés de cette ' A LA FACULTE DE DROIT groupe roumain et l'aménage.ment du de Xaples 30 Mai 
nationale sur l'industrie nationale en tâche: le ministre des Finances M. Dr. 1 

--o--- casino comme aussi du jardin n'étant R E X de Gênes 28 Mai 
·1 ' été d' 1 • Naplts 29 Mü1 général et sur l'industrie de gu<rre en Bojilov, secondé dans son travai par- Les cours à la Faculté de Droit de pas encore terminés, il a ecidé d'a-

Départs 
l YiMl~ALE 

pour l'Australie 
de Gènes 22 Ma 

particulier • Par un protectionnisme! lementaire par M. Pètre Kiosséivanoff, l'Université prendront fin samedi pro- journer le bal jusqu'en juin. Le bal de 
renforcé on tend à l'accroissement de par la commission pa.r'lementaire du chain. Les examens conunenceront le la presse prendra ainsi l'aspect d'une 
la production nat10nale. Les divers cha-

1 
budget et par toute la Représentation 30 mai; les épreuves orales sont fixées belle soirée de printemps, pleine d'at ' 

pitres du budget jettent les bases d'un Nationale. au 5 juin. traits et d'agréments. 
-~-~ ----- -..::::'!...:-=-==-~~ .... 
• • • e • • 
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LA LUMIÈRE i 
• • • 

Elles obéirent sans la comprendre. prévint le caipitaine que l'e?Cistence de 
- Mes pauvres enfants, déclara Mar- Mme Blancelle n'était plus qu'un mira­

the, je n'ai pas toujours eu pour vous cle . 
l'affection que vous méritiez. Je me re- Le curé de Mareulle, M. Vatin, ce 
pens de n'avoir pas su reconnaitre votre prêtre qui avait découvert Noe! trente 
dévouement. Me pardonnez-vO'US ? années auparavant sous la tribune des 

Leur su!lprise fut si vive qu'elles n'o- orgues, s'en revint aussitôt à la Co -

l"ac1hl• ,, ile \•tYd\lc sur i.-,, t:h m. <.le Fer ûfl J'f,;tat llall1·n 

Agenc~ G, nérale d'Istanbul 
Sarap hkfll<osl ta l 7, t4,l A-lumb1we (àalata Téléphouc 44877 

l_.,es enseignements de la guerre 
actuelle 

•·<P' .. 

Une étude du général Ali,Jhsan Sâbis 

.. 

sèrent pas répondre. Marthe étreignit charoe. Lorsqu'il quitta la mourante. (Suite de Ja rère pa~) complir: 
ses filles. Gustave sincèrement affligé rentra dans objectifs puissent être réalisés. Autre-j 1.- Découvrir les mouvements de 

Quand elle roavrit ses bras, Julienne la cliambre. fois, c'étaient les bandes de partisans . l'ennemi, re~onnaître ses positions, é -

i DU C1ŒUR i 
: Par CHARLES GENJA UX : 
• • ••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••• et Louise, émerveillées, s'éloignèrent Etendue sur son oreiller, Ma.rthe a _ 1es groupes de reconnaissanc_ envoyés' loigner l'aviation ennemie, bombarder 

sur la p;>inte des pieds, comme si le vait l'auguste tranquillité d'une âme autour des positions de l'ennemi qm et détruire les moyens de communica-
Les amis de Mme de Blancelle. tout moindre bruit eût pu rompre l'enchan - enfin délivrée de l'angoisse. tentaient de réaliser cette tâche. La tions, voies ferrées, stations, etc .. vn 

à fait rassurés, affirmèrent-ils, demeu- tement de cette effusion. ! M. de Blancelle en fut impressionné. technique moderne a permis de réaliser 2.- Participer directement à l'atta­
rèrent encore quelques instants à l'en- Demeurée seule, Mme de Blancelle au point qu'il mit un genou en terre, des descentes verticales. Et les hom ; que, appuyer l'avance de l'infanterie 

- Qu je vous gronde, belle amie, tretenir de leurs petites affaires parti - réfléchit : près du chevet de sa femme, avant de mes qui viennent ainsi du ciel ne sont et des chars d'assaut exactement de la 
de donner un !ri fâcheux exemple aux culières, puis ils se retirèrent afin de ne « Ce qu'il y a de plus difficile, c'est lui demander gravement. certainement pas des anges. Désormais, même façon que ·l'artillerie d'accompa· 
pernonnes de notre âge ! S'aliter lors - pas la fatiguer. d'accorder aux autres esprits d'avoir - Marbhe, que puis-je faire pour il faut s'attendre à ce que cette forme gnement mitrailler en rasa-mottes et à 
qu'on teint si reposé ? Fi donc ! Je n"o- Marthe entendit le bruit de leur mar- des inclinations différentes des vôtres. vous être agréable ? d'action entre dans la pratique cou -1 revers l:S troupes de l'adversaire le~ 
serai plus m'observer dans mon mfroir: che décroître avec la distance. Et plus une âme est ce qu'on nomme ; - Vous prévenez ma pensée, Gusta- 1 rante de la guen_-e. Il faut F~rndrt _des couvrir de bombes et de torpill~s. Et 
Il serait à croire que vous avez trouve Quand leur piétinement fut devenu originale, plus elle souffre de ne pou - 1 ve et je vous en remercie. 1 mesures en consequence. Et 1c1 la tache pour tout cela il faut un préparation 
quelque secret de rajeunissement : presque aussi imperceptible que celui voir se refléter dans les autres âmes.! - Je ne vous comprend pas, fit-il' incombe plus qu'à !'armées, à l'autoritc intensive et s~stématique dès le tcmpô 
Faites-nous-en part, madame la coquet- d'.une fuite de fourmis, la mourante mé- Le sentiment de ma solitude n'eut pas' Slll'pris. civile, à la police, à la gendarm<l'i , d. de paix. 
te ? di ta · d'autres causes. Mon Dieu ! comme il - Comme je vais mourir... la population elle-même. 1 

- Je partage l'avis de M. Garril, dit Qu elques minutes plus tard, saisis • est difficile d'aimer avec désintére<"..se - _ Je ne le crois pas ... Marthe. Aujourd'hui, les divieion8 cuirassées, ,.._,,,,._....,...,,....,,.,......,~-·=,,.-
alors Mlle Chaillot. J'ai peine à croir~ sant à son chevet la sonnette qui lui ment. C'est vraiment la plus haute des _Comme je suis certaine de bientôt et l'aviation apportent aus•i un gmnd Sahibi : G. PRll\.11 
que nous nous trouvions devant une permettait d'avertir ses filles, elle l'a- vertus •· mourir, Gustave, répéta-t-elle avee fer-~ concours pour l'accomplissement des 1 
malade.Il vous plaît maintenant de vous gita. Sur la demande de Gustitve, enfin ef- meté. veuillez m'accorder de recevoir attaques brusquées. Vur emploi inten-

1 laisser dorlo.ter; N'est-ce pas l~ vérité ? !' ce signal, Julienne et Louise ren - frayé du singuli~r état de Marthe, cette Margue~te, Noe! et notre petit-fils ? .. !sif do~ne aux attaques la rapidité etl 
:\ille de V1ll01san nt de la decouv€rte trerent dans la chambre. malade sans plamtes et presque sou • Pourquoi vous taisez-vous ? .. Je vous une violence accrues. 

de Mlle Chaillot en secouant les mains Elle les pria de s'approcher et de lui riante, le docteur Monitrot fut appelé. supplie de me répondre ? 1 LA TACHE DE L'AVIATION 
de l'aveugle d'un air mutin. donner leu~ mains. Lorsqu'il se retira, ce médecin, ému, (j une) L'aviation a une double tâche à ac-

1 1 

Urn11mi Nesriynt Mü ·fürü 
M. ZEKI ALBALA 
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